




À PARTIR DE 6 ANS

ET LE SPORT 
INVENTA  

LE CINÉMA…
● 

Le cinéma et le sport sont intimement liés, après tout le 
cinéma a été inventé pour étudier le mouvement et ses 
premières images sont des images d’athlètes – en un sens, 
le sport est à l’origine de l’invention du cinéma. Plus tard, 
c’est la télévision ou Youtube qui sont envahis d’images 
sportives et notre imaginaire est rempli de ces représen-
tations. La séance que nous proposons joue de ces images, 
les détourne ou les reproduit, les transforme et les parodie, 
tout en s’interrogeant constamment sur le lien entre le 
sport et l’origine du cinéma lui-même.

Mercredi 4 octobre 
La Halle des Épinettes 

14h30

Mercredi 11 octobre 
Le Grand Action

14h30

Programmée et présentée  
par le Pôle Transmission du Collectif Jeune Cinéma
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I Motion
Rozenn Nobilet
UK, 1995, 16 mm
Numérisé, 7'

L’ébranlement
Erik Bullot
France, 1997
16 mm, 4'

Blade II
Carole Arcega et Sébastien Cros
France, 2006
Numérique, 5'

Un film rythmé qui explore  
le mécanisme cinématique  
à travers celui d’un corps 
humain en action pour nous 
conduire au cycle de la vie.

« Attaquer peu souvent, 
toujours par surprise ou par 
ébranlement » nous enseignent 
les manuels d’escrime. 
L’émotion obéit-elle à une 
impulsion mécanique ?

Une femme se bat dans la nuit. 
Contre qui ? Contre quoi ?
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The Swimmer
Salise Hughes
États-Unis, 2010
Numérique, 3'50

44 nageurs 
Ira Vicari
Italie, 2018
Numérique, 3'

Papal Brokendance
Marie Losier
France et États-Unis, 2008
Numérique, 6'

Inspiré par la nouvelle de John 
Cheever et incluant des images 
du film homonyme de 1968  
avec Burt Landcaster. Un homme 
découvre les piscines dans  
un jardin du paysage devant lui  
qui mènent à la maison.  
Il décide de nager jusque  
chez lui.

44 nageurs dans mon atelier.

Un clip vidéo de style scopitone 
du début des années 1960,  
avec un merveilleux casting  
de 10 garçons en singlets rouges 
sexy et de filles en tutus rouges, 
tous dansant avec joie avec 
Genesis P-Orridge sur un ring  
de boxe... tous les ingrédients 
pour un match de boxe au bâton 
en musique.
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SÉANCES JEUNE PUBLIC

CINÉASTES  
-15 ANS 

● 

Le geste créateur des jeunes est mis à l’honneur lors 
d’une séance parmi les plus expérimentales du festival. 
Le cinéma différent se renouvelle entre les mains des plus 
jeunes, dont les esprits ne sont pas encore colonisés par 
des images dominantes et normatives. Leur imaginaire 
cinématographique leur autorise une liberté des formes et 
des histoires. Cette année, ce sont des jeunes déjà passé.e.s 
par le festival qui réalisent la sélection et établissent le 
programme. La séance, présentée par elles·eux, sera l’oc-
casion d’un échange.

Samedi 14 octobre
Le Grand Action

14h

Création des visuels, affiches 
et cartes postales de cette 

nouvelle édition des sections  
-15 ans : Dalva Deshogue
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SÉANCES JEUNE PUBLIC

CINÉASTES  
15-17,9 

● 

La section 15-17,9 se pérennise avec cette troisième édition 
au sein du festival. Cette séance célèbre les jeunes 
cinéastes, vidéastes, inventeurs d’images, créateurs 
d’objets audiovisuels non-standards, visionnaires, poètes, 
insurgés, rêveurs, et leurs films les plus libres et les plus 
surprenants, ceux qui cherchent et expérimentent avec 
l’image, la narration, les lumières et les couleurs, les films 
non-standards et les formats bizarres. 
Depuis 9 ans, la section des Cinéastes -15 ans, et celle des 
cinéastes 15-17,9 ont montré plus de soixantes films et 
suivi un nombre conséquent de cinéastes en germe. De 
nombreux films ont été ajoutés au catalogue de distribu-
tion, et le Collectif Jeune Cinéma travaille à rendre visible 
le cinéma d’enfant pour ce qu’il est, et lui donner sa place 
au sein du circuit de distribution du cinéma expérimental 
et différent.

Samedi 14 octobre
Le Grand Action

16h

Le jury est composé des étudiants en M2 Médiation CY  
Cergy Paris Université (EMA), encadrés par le Pôle Transmission  

et Véra Léon.
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Compétition
internationale

32 Films
20 Pays

Première Mondiale
Première Internationale
Première Française

PI

PM

PF

Les synopsis proviennent  
de la documentation fournie  
par les cinéastes.
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Annabelle Aventurin
Annabelle Aventurin est archiviste audiovisuelle  
et programmatrice. En tant qu’archiviste, elle coordonne  
à Ciné-Archives et en collaboration avec le Harvard  
Film Archive, la restauration de West Indies (1979)  
et Sarraounia (1986) du réalisateur Med Hondo. En tant 
que programmatrice elle co-fonde en 2017 et programme 
pour le FLiMM, Festival Libre du Moyen Métrage à DOC!, 
lieu de création pluridisciplinaire situé à Paris 19e et co-
curatrice de programmes pour le Open City Documentary 
Festival à Londres. Elle réalise en 2022 son premier essai 
documentaire, Le Roi n’est pas mon cousin (30'), diffusé 
dans une trentaines de festivals dont le FCDEP en 2022. 

Marie Bottois
Marie Bottois est réalisatrice et monteuse. Elle est 
membre des laboratoires cinématographiques partagés 
l’Etna (Montreuil) et l’Abominable (Epinay-sur-Seine). 
Avec le collectif féministe de l’Etna, La Poudrière,  
elle explore la création collective et l’apprentissage des 
techniques du cinéma argentique. Les réflexions menées 
au sein de ce collectif l’incitent à réaliser Le Passage  
du col en 2022. 

Membres du jury
International
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Xavier Garcia Bardon
Xavier García Bardón (1976) est enseignant, chercheur  
et curateur. Il enseigne à l’Université Libre de Bruxelles  
et à l’École de Recherche Graphique. Il a réalisé  
des programmes pour les festivals d’Oberhausen  
et de Rotterdam, la Cinémathèque française, le Centre 
Pompidou, EXIS (Séoul), WIELS, CINEMATEK et BOZAR 
(Bruxelles), où il a travaillé de 2004 à 2020. Il est membre 
de la plateforme Monokino (Ostende). 

Charlie Hewison
Charlie Hewison est enseignant-chercheur en études 
cinématographiques. Ses recherches portent sur  
les pratiques contemporaines du cinéma photochimique 
expérimental, perçues sous un angle écocritique  
et (néo-)matérialiste. Il a récemment co-édité 
l’ouvrage Écocritiques. Cinéma, audiovisuel, arts chez 
les éditions Hermann. Il est également programmateur 
cinématographique, membre du comité de sélection  
de l’association Light Cone et cofondateur avec Line Gigs 
de l’association Détail.

Ejla Kovačević
Ejla Kovačević est une critique de cinéma croate, 
programmatrice et chercheuse de cinéma indépendant/
expérimental. Collaborant avec le Festival 25 FPS depuis 
des années, elle rejoint en 2020 l’équipe curatoriale  
du Analog Experimental Film Festival Kinoskop (Serbie) 
et du Glitch Art Festival /'fu:bar/ (Croatie). Elle est 
également membre du laboratoire de cinéastes 
Klubvizija à Zagreb depuis 2011.
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Programme 1
Mercredi 11 octobre 
19h

Une étude métatextuelle  
de la célébrité sur internet,  
du porno gay et du colonialisme, 
couvrant 240 ans et plusieurs 
générations de deveau(x).  
Le film s’ouvre comme une boîte  
de puzzle, chaque niveau 
s’étendant de plus en plus loin,  
temporellement, géographi-
quement, analytiquement.  
Il s’agit d’une étude à la fois 
vraie et fausse d’une lignée 
indirecte. C’est une forme  
de recherche personnelle  
et un moyen de se distinguer.

Un rêve queer ; une prière 
murmurée ; deux corps 
enchevêtrés au-delà  
du langage, au-delà du genre, 
deviennent poussière,  
viande, deviennent sacrés ; 
deviennent amour. 

egosurfing 
a. deveaux 
Canada, 2023 
Numérique, 22'

Our sap fills the mouths  
of hungry saints 
a. laurel lawrence 
Canada, 2023 
Numérique, 9'

PM

PM
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Une tristesse m’envahit alors  
que je regarde dans les entrailles 
de cette boîte de pandore  
et que mon ombre manie  
un appendice perdu au nom  
de tangentes ontologiques  
et d’espaces ensorcelés.  
La matière du film qui recouvre 
le cortex permet à de multiples 
souvenirs en mouvement de 
s’installer en une seule horreur 
figée. 

Comment voit-on une caméra 
numérique ? Qu’est-ce que la 
conversion du réel en données ? 
La compression numérique  
des caméras clone et reconstruit 
tout ou partie des images.  
Dans une vidéo nous ne voyons 
en fait que peu d’images : nous 
regardons des algorithmes.  
Film réalisé à partir de captations 
vidéos de matières (sans 
aucune création de synthèse 
ni effet virtuel), à travers un 
détournement des données.

Melencolia 1:  
The End of the Alphabet 
M. Woods 
États-Unis, 2023 
Numérique, 15'

DATAVISION 
Joris Guibert 
France, 2023 
Numérique, 4'

Places We’ll Breathe est un 
essai audiovisuel qui prône 
l’imagination à travers un 
carnet de voyage de paysages 
construits et anonymes.  
Il s’agit d’une note sur l’avenir. 
Les récits qui s’entrelacent  
dans les interstices entre  
le visuel, l’auditif et l’exprimé, 
parlent de perte, d’exploration, 
de présence, de vigilance,  
de responsabilité, de lutte  
et de liberté.

Mjesta koja cemo disati /  
Places We’ll Breathe /  
Les lieux que nous respirerons 
Davor Sanvincenti 
Croatie, 2022 
Numérique, 22'

PM
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Inspiré du poème Arte Poética 
de Jorge Luis Borges, Here 
& Elsewhere est un film 
romantique dans lequel l’eau 
sert de guide à un voyage dont 
la destination n’est pas claire.

Des jeux de rôle aux GIF animés, 
des performances reconstituées 
à l’écriture poétique, cet essai 
vidéo pose la question suivante : 
qu’est-ce qu’une expression 
authentique de la colère ?

Here & Elsewhere 
Bram Ruiter 
Pays-Bas, 2023 
Numérique, 11'

 I Would Like to Rage 
Chloé Galibert-Laîné 
France, 2023 
Numérique, 11'

Programme 2
Jeudi 12 octobre
18h

PM

PF
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Possibilités imaginées d’un être 
désincarné. Une vache devient 
viande, un homme devient 
ange, tandis qu’un ballon de 
surveillance plane au-dessus  
de nos têtes.

Body Legato 
Sam Drake 
États-Unis, 2022 
Numérique, 6'

Il s’agit en fait d’un film 
« organique » qui a poussé 
depuis le sol. Les images photo- 
graphiques sont générées  
par des matériaux organiques : 
des plantes ou des particules 
photosensibles. Le film utilise  
également les qualités surréalistes  
de la photo végétale, avec  
des fleurs lumineuses dérivant 
comme des nébuleuses,  
et des pétales transparents 
comme des méduses plongeant  
en apnée dans les profondeurs  
de la mer. 

La terre polonaise accueille 
les morts juifs. Sous les rues 
de Varsovie, dans le jardin de 
l’ambassade de la République 
populaire de Chine, se trouvent 
les écrits perdus du Ash 
Kodesh (le feu sacré), le rabbin 
Klonimus Kalmish Szapiro, un 
maître hassidique emprisonné 
dans le ghetto de Varsovie.  
Ses aphorismes perdus flottent 
dans les arbres sacrés et les 
architectures d’ombre qui ont 
abrité les fugitifs juifs pendant 
la Shoah. 

Flower Rain 
Gao Wei 
Corée/Chine, 2023 
Numérique, 8'

song of the holy fire 
Solomon Nagler 
Canada/Pologne, 2023 
Numérique, 13'

PM

PF

PF
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Quelqu’un avait parlé, quelqu’un 
était tombé et, pendant un 
instant incommensurable, 
l’enfant avait flotté librement  
et, pendant le même laps  
de temps, il était resté allongé 
dans la boue. Une seconde 
après l’autre et un intervalle 
informe dans la terre.  
Le plus ancien fossile retrouvé 
représentant une créature ailée 
est celui d’un éphémère. Plus 
de cinq cents millions d’années. 
Plus de cent et neuf milliards  
de cinq cent millions de jours.

With Short-Lived Wings 
Sebastian Eklund 
Suède, 2022 
Numérique, 26'

PM
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Un film qui s’interroge sur  
un aspect banal du monde.  
Des brins d’herbe sont 
transformés en une image 
complexe et rapide.  
Un film d’action moléculaire.

« Une abeille m’a piqué au doigt. 
C’est arrivé hier dans la cour  
d’un jardin d’enfants, même si je 
ne suis plus au jardin d’enfants ». 
Des souvenirs fragmentés  
de l’enfance et de l’âge adulte 
se mélangent dans une chanson 
que fredonne un narrateur 
inconnu. Quelqu’un attend  
dans le couloir la permission  
de rentrer dans la classe.  
Tout est prêt. Tout est cloué.

Oxygen 
Karel Doing 
Royaume-Uni, 2023 
16 mm, 6'

My Home 
Azar Saiyar 
Finlande, 2022 
Numérique, 12'

Programme 3
Jeudi 12 octobre
21h45

PF

PF
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Le Southern Bypass est une 
route située au sud de Nairobi, 
au Kenya, qui mène au cœur  
de la ville. Le motocycliste  
est un boda boda, un service 
de moto-taxi. L’endroit d’où 
ils viennent et où ils vont est 
accessoire par rapport à leur 
état d’être ; ils sont immobiles  
et le monde autour d’eux 
bouge. La bande sonore est 
signée Jospeh Kamaru aka 
KMRU, un musicien d’ambiance 
de Nairobi et un artiste de 
l’enregistrement sur le terrain 
basé à Berlin.

Southern Bypass:  
5.49-6am 
christopher tym 
2023, Kenya 
Numérique, 11'

Un film abstrait qui explore 
un processus de formes 
organiques dynamiques faites 
de matériaux accidentels 
déformés et dangereux.

Un drame juridique 
documentaire raconté dans 
un langage visuel et sonore 
expérimental. Film sur les 
violations des droits de  
l’homme en Ukraine soviétique  
et en Russie moderne,  
basé sur des chroniques 
d’archives. 

Accidental memory fields 
Krunoslav Ptičar 
Croatie, 2022 
Numérique, 12'

Humans and subhumans 
Oleksandr Stoianov 
Ukraine, 2023 
Numérique, 19'

PM

PM
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Turtleneck Phantasies est 
dédié au murmure, à l’illisible, 
à l’indicible, aux croquis et 
gribouillages, aux fragments 
de souvenirs d’enfance, aux 
trébuchements qui ressemblent 
à une danse, aux moments 
absurdes. Le film raconte 
l’histoire d’un écrivain allemand 
qui a passé plus de 30 ans dans 
des institutions psychiatriques  
à tatouer ses codétenus. 

Turtleneck Phantasies 
Gernot Wieland 
Allemagne, 2022 
Numérique, 18'

PF
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Découverts par hasard dans  
un placard oublié, des rouleaux  
de 35 mm ont été abandonnés  
pendant des décennies. 
Autrefois matériel photographique 
d’un expert en médecine légale, 
ces photos offrent aujourd’hui 
un aperçu de son univers.  
Ce court métrage expérimental 
explore le défi de considérer 
l’impermanence de la vie  
et notre place dans l’univers.

Zero Woods of the Wild Place 
explore la forêt qui ne peut 
cacher le traumatisme,  
la maison mourante qui ne peut 
écouter et le labyrinthe  
qui s’enroule autour de l’éthique  
de l’enregistrement audio.

Under observation 
Carolina Magnin  
et Diego Voloschin 
Argentine, 2023 
Numérique, 6'

Zero Woods  
of the Wild Place 
Josh Weissbach 
États-Unis, 2023 
16 mm, 13'

Programme 4
Vendredi 13 octobre 
18h

PM

PF
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Au bord de la terre où la terre 
rencontre la mer, et la mer 
rencontre le ciel à l'horizon 
lointain, un quatuor à cordes 
apparaît sur une plage. 

TEMPO ADAGIO 
Ewan Golder et Kate Beaugié 
France/Angleterre, 2022 
Numérique, 9'47

Pellicule périmée et colorants 
agressifs. Le portrait simultané  
d’une rencontre et d’une rupture.  
Expired film and aggressive dyes.  
The simultaneous portrait of an 
encounter and a breakdown.

La fenêtre d’un appartement  
à Rotterdam nous mène  
aux abords d’un port industriel, 
machine stridente et dévorante 
qui déverse ses flammes.  
Au-dessus des crissements  
du métal et des édifices  
qui percent le ciel : le silence  
et l’envol des oiseaux ne sont  
plus qu’une hypothèse.

Chiyo in blue,  
Qiyun in pink (Chiyo-ni) 
Erwan Tracol 
France, 2023 
16 mm, 3'

SILESILENCE 
Jacques Perconte  
France, 2022 
Numérique, 16'

PM

PM
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Les habitants d’une ville  
se réveillent un matin  
et découvrent que des arbres,  
des plantes et des fleurs 
jamais vus auparavant ont 
soudainement poussé dans 
les rues et sur les places. 
Des événements étranges 
et mystérieux se produisent 
alors que Camelia et Nahla 
enquêtent sur les origines 
de ces nouvelles créatures 
étranges.

The Secret Garden 
Nour Ouayda 
Liban, 2023 
Numérique, 27'
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Un documentaire d’animation 
expérimental sur la haine  
et l’agressivité des femmes  
et sur les façons sanctionnées 
culturellement d’exprimer  
ou de réprimer ces sentiments 
désagréables. Le film a été créé 
en animant des déchets textiles 
et décoratifs et de belles photos 
d’enfants sur papier glacé, 
populaires en Scandinavie 
ausiècle dernier. 

« Je ferme les yeux. La foule me 
fait sourire, me brise le corps,  
et c’est fini ». Moune Ô se penche 
sur la première du film Jean 
Galmot, aventurier (1990), dans 
lequel le père du cinéaste a joué 
un rôle, et conduit à une enquête 
sur les continuités coloniales  
et les histoires familiales.

Golden Headacher 
Niina Suominen: 
Finlande, 2022 
Numérique, 17'

Moune Ô 
Maxime Jean-Baptiste 
Belgique/Guinée Française/
France, 2022 
Numérique, 16'

Programme 5
Vendredi 13 octobre 
21 h 45

PF
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Saluant de la main le 
caméraman, les sujets 
offrent d’une certaine façon 
au prochain spectateur la 
reconnaissance d’un au revoir, 
à un moment fugace, qui 
se renouvelle. Ce film est un 
hommage à l’homme derrière 
la caméra, celui qui a constitué 
ces archives familiales 
personnelles : le père de l’artiste, 
qui lui a laissé, au-delà de la 
mort, cet héritage fait de traces 
de vies passées.

Lorsque Lionel Soukaz se met  
à filmer, muni pour la première 
fois en 1991 d’une caméra vidéo, 
il commence sans le savoir un 
journal qui s’étendra en 2 000 
heures sur plusieurs décennies. 
Artistes en zone troublés 
raconte Hervé et Lionel, cette 
histoire comme un refuge dans 
la tempête, et le génie poétique 
qui accompagne Lionel jusqu’à 
aujourd’hui, que même la mort 
ne réduit pas au silence, qui 
s’exprime dans les cassettes 
du journal vidéo, dans leurs 
correspondances et sur les 
pages colorées des journaux 
intimes.

Bye Bye Now 
Louise Bourque 
Canada, 2022 
Numérique, 8'

Artistes en zone Troublés 
Lionel Soukaz  
et Stéphane Gérard 
France, 2023 
Numérique, 39'

PF
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Le film explore des vignettes 
psychologiques sombres 
comme des poupées russes 
gigognes. Un conférencier est 
interrompu par une publicité 
pour un gant prothétique.  
Un scientifique fait apparaître 
un serpent en carbone.  
Un artiste dirige ses protégés 
dans des mouvements 
syncopés et rythmés. 

« L’obscurité se fait quand la 
lumière vacille. » (Derek Jarman 
citant Aristote, dans Chroma – 
un livre de couleurs ). Dans un 
orage, il y a l’éclair (la lumière), 
le tonnerre (le son) et la foudre 
(la décharge électrique). 
L’espacement entre l’éclair et le 
tonnerre détermine la distance 
qui nous sépare du danger. Le 
film est fait de photogrammes 
lumineux éparses - saisis au vol 
lors d’un orage - d’amorce noire 
et de beaucoup, beaucoup  
de scotchs. 

Chapter Three :  
Pacifies a Lier 
Better Lovers et Hsin-Yu Chen 
États-Unis, 2022 
Numérique, 12'

A quelle distance tombe  
la foudre ? 
Aurélie Percevault 
2020, France 
16 mm, 4'

Programme 6
Samedi 14 octobre
18h

PF
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Nobody Wants to Fix Things 
Anymore est un court-métrage 
qui raconte l’histoire d’un 
homme perdu qui trouve 
une pierre spéciale. Le récit 
utilise des images et des 
paroles générées par l’IA, des 
photographies de surveillance 
et des vidéos originales pour 
tisser l’histoire de la recherche 
d’une âme sœur.

Un dispositif acoustique  
– des enceintes placées sur 
une plage – remplace l’océan 
disparu. Le son des vagues  
qui se trouvaient là auparavant 
est diffusé par les enceintes 
et tourne en boucle, répété 
à l’infini. La mer, numérisée, 
amplifiée, n’est plus qu’une 
onde saturée, un flux de 
données, un signal émetteur 
dont l’origine est perdue. 

Nobody Wants  
to Fix Things Anymore 
Joseph Wilcox 
États-Unis, 2023 
Numérique, 4'

Cénotaphe 
Charles Cadic 
France, 2022, 
Numérique, 8'

Une baleine échouée rencontre 
sa simulation alors que les 
humains observent, collectent, 
dissèquent et prennent des 
selfies. Une femme cherche  
à tourner la page.  
Entre documentaire et fiction,  
le film explore les changements 
apportés par le progrès 
humain à travers un objectif 
expérimental : le temps est venu 
de faire le deuil de la baleine.

Balaena 
Alessia Lupo Cecchet 
Italie/États-Unis, 2022 
Numérique, 8'

PF

PF

PF
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Jury composé de Annabelle Aventurin,  
Marie Bottois, Xavier Garcia Bardon,  
Charlie Hewison et Ejla Kovačević

Reprise des films primés 
Dimanche 15 octobre 19h 
Le Grand Action

Délibération publique du jury  
Dimanche 15 octobre 14h 
Lieu annoncé lors du festival

Un jeune homme marche dans 
l’hiver, pour tenter de dépasser 
ses propres interdits : une 
rencontre amoureuse avec un 
autre homme, et une recherche 
d’absolu et de spiritualité 
chrétienne. Signal GPS Perdu 
raconte son voyage intérieur, 
en associant les paysages 
enneigés du Jura, un texte 
courtois du Moyen Âge, et une 
application de rencontres gay 
sur smartphone.

Signal GPS perdu 
Pierre voland 
France/Belgique, 2022 
Numérique, 42'
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